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Le projet ARICO
, m

ené entre 2019 et 2024 a conduit des équipes 
de recherche à travailler avec des gestionnaires sur les territoires 
de la M

atanie au Q
uébec et du Pays Bigouden Sud (Com

m
unauté 

de Com
m

unes - CCPBS), en Bretagne. Le projet porte sur 
l’accom

pagnem
ent des territoires dans leurs dém

arches de gestion des 
risques côtiers dans le contexte du changem

ent clim
atique par :

• de la connaissance : indicateurs de vulnérabilité, représentations 
sociales, systèm

es d’assurance…
• et l’expérim

entation d’outils novateurs : forum
 ouvert, frises 

chronosystém
iques, scénarios d’évolution dans le cadre d’une 

prospective.

 La présente synthèse est consacrée au travail de prospective qui s’est 
déroulé à-propos-et-avec le territoire du Pays Bigouden Sud. 
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La prospective dans le projet ARICO
 était co-pilotée trans-
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ent 
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G

eneviève 
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U
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M
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u
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bir. 

Identifier différents futurs possibles perm
et de sélectionner 

le futur souhaité et de travailler sur les conditions à réunir 
pour le rendre réel. 

Au sein du projet ARICO
, nous avons adopté une approche 

itérative, en réunissant des groupes de travail de plus en 
plus élargis jusqu’au dernier avec des élus du territoire de 
la CCPBS.
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La dém
arche d’élaboration de scénarios prospectifs s’est inscrite dans le tem

ps 
du projet, en débutant en 2022 avec, dans un prem

ier tem
ps, la présentation 

aux élus du territoire lors d’une com
m

ission G
EM

API (G
estion des M

ilieux 
Aquatiques et la Prévention des Inondations) de ce qu’est une dém

arche 
prospective et la proposition de la m

ener conjointem
ent dans le cadre du projet 

ARICO
 (avril 2022). 

• L’équipe projet a ensuite identifié des variables d
’in

térêts pour le territoire, par 
rapport à l’objet de la prospective, à savoir la prise en com

pte des risques côtiers 
dans un contexte de changem

ent clim
atique sur la CCPBS à l’horizon 2060, dans une 

perspective globale d’évolution du territoire (Atelier #
1, m

ai 2022).
• U

n atelier «
 p

ro
sp

ective »
 (Atelier #

2, m
ars 2023) a ensuite regroupé des 

chercheurs et gestionnaires. U
n diagnostic a été élaboré à partir de fiches de 

synthèse des enjeux locaux et de cartes, et un scénario tendanciel identifié, ainsi 
que des élém

ents de ruptures de ce scénario. Cela a constitué la prem
ière étape 

d’élaboration de scénarios exploratoires.
• U

n atelier d
e réflexio

n
 in

tern
e à l’équipe prospective a suivi, perm

ettant 
d’identifier des scénarios exploratoires contrastés (Atelier #

3, septem
bre 2023). 

Q
uatre scénarios ont été élaborés selon une m

éthode perm
ettant de passer en 

revue les aspects Politiques, Econom
iques, Sociaux, Technologiques, Ecologiques, 

Légaux (m
éthode PESTLE). Il s’agissait de vérifier la robustesse de l’approche dans le 

contexte, et de disposer d’une base pour élargir le travail progressivem
ent jusqu’aux 

gestionnaires et élus locaux par une dém
arche itérative.

• U
n nouvel atelier «

 exp
lo

rato
ire »

 été m
ené dans la foulée avec une équipe 

scientifique élargie (Atelier #
4

, octobre 2023), utilisant les m
êm

es variables et 
faisant ém

erger les hypothèses au sein des catégories PESTLE, a perm
is d’élaborer 

de nouveaux scénarios, com
plém

entaires.

• Enfin, en décem
bre 2023 un atelier a été 

m
ené avec d

es élu
s et les agen

ts territo
riau

x 
d

e la C
C

P
B

S lors d’une journée de travail sur le 
territoire concerné (Atelier #

5). 
Après 

un 
tem

ps 
de 

rappel 
concernant 

la 
dém

arche 
prospective, 

de 
présentation 

des 
fiches de diagnostic du territoire et des travaux 
exploratoires 

prospectifs 
déjà 

m
enés, 

un 
travail co-construit s’est engagé pour identifier 
les 

futurs 
possibles 

du 
territoire, 

puis 
les 

im
plications en m

atière de prise en com
pte 

des risques côtiers et de leur gestion dans un 
contexte de changem

ent clim
atique. 

Les propositions des participants ont finalem
ent 

convergé vers une vision com
m

une du futur 
pour le territoire. 
L’objet de la prospective est volontairem

ent 
plus 

large 
que 

les 
risques 

côtiers 
et 

le 
changem

ent 
clim

atique 
: 

ils 
ne 

sont 
pas 

considérés 
indépendam

m
ent 

du 
contexte 

social, 
économ

ique, 
et 

plus 
généralem

ent 
d’am

énagem
ent du territoire.
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Taxer les 
résidences 

secondaires

Développer la culture 
du risque

Attention à ce que le budget ne 
soit pas dépendant de la taxation 

des résidences secondaires

Il faudra lutter contre les tendances :
 • manque de locations à l’année
 • fort pourcentage de résidences 

secondaires
 • résistance au changement

En 2060...

 • Zéro Artifialisation Nette
 • Le recul de l’habitat en zone hors risque aura été fait
 • Maîtrise foncière durable pour maintenir des résidences principales
 • Renforcement de la rénovation
 • De l’habitat léger permet un accès au logement à un prix abordable

Développer la culture 
du risque

Faire de la pédagogie, 
de l’acculturation

Communiquer vers la 
population

Limiter le développement de la 
population estivale pour réduire 

l’impact sur l'eau potable, le 
traitement des eaux usées, la gestion 

des déchets

Si l’attractivité du littoral se 
poursuit, il y aura une augmentation 

de la population permanente et 
touristique

En 2060...

 • Meilleure culture du risque
 • Les habitants ont reculé de la bande côtière
 • Mixité sociale et générationnelle
 • La CCPBS est la seule commune du territoire 

(fusion de toutes les anciennes communes)

Attention aux conflits 
intergénérationnels qui génèrent 

une cohabitation difficile

Risque de pénurie et 
altération de la désserte 
en énergie et téléphonie

Limitation des flux 
touristiques

Attention à un risque 
d’augmentation de l’attractivité 

touristique au dépend des autres 
activités économiques locales

En 2060...

 • Les équipements touristiques se sont rapprochés des 
bourgs

 • La taille des campings a diminué
 • Il n’y a plus de camping en zone « rouge-submersion »

En 2060...

 • Maillage de liaisons douces
 • Les activités économiques et sociales sont 

réalisées plus près des domiciles
 • Transports en commun pour rallier Quimper
 • Moins de voitures
 • Livraisons aériennes par drones
 • L’hydrogène blanc est la nouvelle source 

d’énergie décarbonnée

Augmentation du prix 
des carburants et des 

autres énergies

En 2060...

 • Pêche locale vendue en circuits courts
 • Engins de pêche moins impactants
 • Les espèces ciblées ont changé
 • Moins de tonnages pêchés mais des ventes 

plus valorisées
 • Navires à propulsion décarbonnée
 • Pêche durable
 • Moins de poissons venus de l’extérieur de la 

CCPBS du fait du coût du transport trop élevé

Zones de pêche 
réservées à la pêche 

locale

En 2060...

 • La CCPBS est LA référence en 
algoculture

En 2060...

 • Les Energies Marines 
Renouvelables ont fait l’objet 
d’un développement planifié

En 2060...

 • La notion de santé globale 
(Homme-Nature) est la référence

 • La biodiversité littorale a été 
modifiée

En 2060...

 • Le patrimoine culturel et historique qui n’a 
pas été submergé ou érodé fait l’objet d’une 
grande attention pour sa conservation

En 2060...

 • Depuis 35 ans, les surfaces agricoles 
exploitées en maraichage et élevage ont 
augmenté.

 • Les circuits courts se sont développés

En 2060...

 • La CCPBS est devenue compétente en matière 
d’eaux pluviales

 • Un plan ambitieux de reconquête des zones humides 
et d’actions d’infiltration des sols est engagé

 • On stocke mieux les eaux pluviales
 • On ralentit la descente des eaux pluviales vers 

l’océan
Il est nécessaire de 

trouver de nouvelles 
ressources en eau 

pour les productions 
industrielles

Avec la montée du 
niveau de la mer, 

certains sites ou édifices 
patrimoniaux ont subi 

des dommages

Le trait de côte a 
reculé et la superficie 
des zones humides a 

diminué

Privilégier les 
politiques locales

Financement national 
favorisant la gestion 

souple contre l’érosion

Fonds national pour 
les transitions

Discussions collectives

Développement et 
entretien de la culture 

du risque

Utilisation d’outils de régulation 
(fiscalité, contraintes d’urbanisme)

Décisions ne tenant pas compte 
des spécificités locales

Réglementation trop 
restrictive, non adaptée au 

territoire

Blocage par les 
règlementations

Perte d’intérêt 
commun

Manque d’acceptabilité par 
la population (concernant le 

déménagement et la vente de 
biens, en particulier)

Approche autocentrée

Divergences locales 
entre les décideurs

Réduction des aides 
financières

Lobbying

En 2060...

 • Le littoral a reculé et le phénomène est accentué par les effets du changement 
climatique

 • La lutte contre l’érosion et la submersion se concentre sur certains secteurs à enjeux
 • Par choix, certains ouvrages ne sont plus entretenus ; la mer y reprend "ses droits"
 • Les secteurs à risque submersion/érosion sont strictement inconstructibles
 • Les solutions fondées sur la nature sont majoritaires
 • L’artificialisation du trait de côte est une approche qui appartient au passé
 • L’intelligence artificielle constitue une aide                                                                                       

à la gestion des risques

Politique de rachat du bâti en 
zones à risques

Le 16 décembre 2023 s’est tenu à Pont L’Abbé un atelier de 
prospective qui a réuni des élus de la Communauté de Communes 
du Pays Bigouden Sud sur proposition d’une équipe de recherche de 
l’Université de Bretagne Occidentale, dans le cadre du projet ARICO.

Cet atelier visait à faire explorer par les élus locaux le futur de leur 
territoire à l’horizon 2060 en considérant toutes ses dimensions, 
sans perdre de vue que l’objet central de l’attention est ici la 
gestion des risques d’érosion et de submersion, dans le contexte du 
changement climatique. 

Cette infographie synthétise les résultats de cet atelier. Elle n’engage 
que ses auteurs. 

Et maintenant ? 
        Qu’est il possible de faire avec ce scénario ?
La prospective est une démarche d’intelligence collective visant à co-construire des visions 
de l’avenir. Pour qu’une vision devienne réalité, il faut créer les conditions de sa réalisation :

> réunir les connaissances
> identifier dès aujourd'hui les mesures possibles pour atteindre le futur souhaité
> faire collectif autour d’un projet commun et d’une confiance partagée
> faire de la réalisation de la vision une priorité 
> réunir les moyens pour y parvenir

Nous avons imaginé 

notre territoire idéal en 2060,

                  les leviers pour y arriver,

                                   et les écueils possibles.

Et pour y parvenir, 

     nous avons identifié 

           3 axes majeurs 

                        de gouvernance, 

                                 clés du succès.

 • Avancer collectivement
 • Gérer de façon cohérente à l’échelle des 

enjeux, et non des frontières territoriales 
ou administratives

 • Co-construire un récit commun
 • Faire participer la population
 • Créer du collectif par les arts et la culture
 • Mutualiser les moyens 
 • Créer de la cohésion et de la cohérece
 • Agir avec esprit de solidarité

 • Privilégier les politiques locales ...
...grâce à une véritable décentralisation
...avec plus de pouvoir de décision aux 
élus locaux (et pour les sujets d’ampleur 
régionale, plus de pouvoir aux Régions)

 • Générer une véritable prise de 
conscience :
...des enjeux
...de la difficulté à être aux responsabilités 
locales (et soutenir les élus locaux)
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